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Gien vivre sa ville

Rep

Les saccages
continuent…
après l’aire de jeu du square

chopin, ce sont les massifs de fleurs de la place Jean-
Jaurès qui subissent le vandalisme à Gien. La situation
exaspère la municipalité qui ne s’est pas privée de
relayer des photos sur son compte Facebook, adressant
un nouveau « carton rouge » aux saccageurs. « Nous
sommes à nouveau écœurés et déçus de constater
l’incivilité de certains individus, qui ont préféré
saccager l’installation plutôt que d’en profiter », écrit
la ville, qui déplore, au-delà du coût, un « manque de
respect manifeste envers le travail des agents ».

nom
d’unGien

èè françois weil-picard, commandeur de l’ordre national du mérite

distinction. Au sénat. Lundi, à la questure du Sénat,
François Weil-Picard, médecin et élu à Châtillon-sur-
Loire, a réuni proches et famille pour sa promotion au
grade de commandeur de l’ordre national du Mérite.
Jean-Pierre Sueur, sénateur du Loiret, et Emmanuel
Rat, maire de Châtillon-sur-Loire, ont participé à cette
cérémonie présidée par le professeur Jacques Mares-
caux, membre de l’Académie nationale de médecine.
Au travers des différentes prises de parole, il a été rap-
pelé l’investissement sans faille de François Weil-Pi-
card auprès de toutes les personnes qu’il côtoie, no-
tamment ses patients. « Tu es amoureux des autres et
tu as la modestie de ceux qui sont au-dessus du lot », a
indiqué le professeur Marescaux. n

L’exposition sera complétée par
trois conférences-dédidaces.

samedi 25 juin à 15 heures.
« Anne de France, régner au fé-
minin » par Aubrée David-Chapy.

samed i 1 7 s ep t embre à
15 heures. « Anne de France, la
maistresse du beau mestier de
vennerye » par Lydwine Scordia.

dimanche 18 septembre à
15 heures. « Femmes de pouvoir
à la Renaissance » par Aubrée
David-Chapy.

n à savoir

histoire n Une exposition autour d’Anne de Beaujeu et du musée de la chasse est à découvrir à partir du 25 juin

Année importante pour le château

Élodie Pradel
elodie.pradel@centrefrance.com

c omment ne pas voir dou-
ble en 2022 ? Le château-
musée de Gien célèbre,
cette année, deux anni-

versaires importants : le 500e de
la disparition d’Anne de Beaujeu
et le 70e de l’ouverture du mu-
sée de la chasse.
L’équipe a décidé de mettre en

lumière ces deux événements au
travers d’une exposition, visible
du 25 juin au 30 septembre.
Deux salles seront dédiées à
Anne de Beaujeu, disparue le
15 novembre 1522. « L’objectif
est de parler de la construction
du châ t eau e t de l ’ impac t
d’Anne de France à Gien. C’est
une femme politique qui avait
toute sa place à la période de la
pré-Renaissance », raconte Ma-
rie-Pierre Le Men, responsable
du château-musée.

« Giennois, votre ville
meurt : ressuscitons-
la… », pouvait-on lire
sur des affiches

Un troisième espace sera con-
s a c r é au mu s é e , c on çu l e
20 juillet 1952 par deux passion-
nés, Pierre-Louis Duchartre, ins-
pecteur principal des musées de

France, et Henri de Linarès, pre-
mier conservateur du musée.
« Il sera présenté à travers les
hommes et les femmes qui ont
participé à sa construction et sa
valorisation. L’humain sera au
cœur de l’exposition », assure
Marie-Pierre Le Men, qui a roulé
jusqu’en Dordogne pour récupé-
rer des objets ayant appartenu à
Hen r i de L ina rè s . I l s s on t
aujourd’hui la propriété de son
petit-fils, qui a accepté de s’en
séparer le temps de l’événement.
Il y a soixante-dix ans, la ville

de Gien, lourdement impactée
par la guerre, était en pleine re-
construction. Le château a eu la
chance d’être en partie épargné,
malgré une aile brûlée et une
tour détruite. Seul un petit mu-
sée sur l’artiste Henri Jamet, na-
tif de Gien, occupait l’édifice.
« Le château a également ac-
cueilli une prison, la sous-pré-
fecture et un tribunal », rappelle
la responsable.
« Pierre-Louis Duchartre con-

naissait le coin et était un grand
chasseur. L’idée d’un musée de

la chasse é ta i t cohérente » ,
poursuit-elle. C’est à ce mo-
ment-là qu’il recrute Henri de
Linarès comme conservateur. Le
château s’efface alors, au profit
du musée. Les salles s’ouvrent
au fur et à mesure, face aux
dons d’objets de plus en plus ré-
guliers. Le lieu, n’en déplaise à
certains, aurait « sauvé » la ville
de Gien. « Des affiches disaient
“Giennois, votre ville meurt :
ressuscitons-la…” Il fallait relan-
cer l’économie et redévelopper
le tourisme. Beaucoup venaient

passer des vacances sur la plage
de Gien. Le musée a été ac-
cuei l l i très favorablement à
l’époque. »

« les visiteurs pensent
découvrir un château »
Aujourd’hui, les chasseurs pas-

sionnés sont encore nombreux à
passer la porte du château-mu-
sée, mais les amateurs (touristes
et locaux) s’y intéressent davan-
tage. « Dans un premier temps,
ils pensent visiter un château,
comme on en a l’habitude, avec
du mobilier. Cette situation arri-
ve régulièrement », insiste Ma-
rie-Pierre Le Men. Afin d’éviter
de nouvelles déconvenues, l’in-
formation est désormais inscrite
à l’entrée.
« Il suffit de les convaincre, de

leur expliquer qu’il s’agit d’un
musée sur l’histoire de la prati-
que de chasse, et, à 99,9 %, ils
ressortent satisfaits », sourit la
responsable. n

èè prat ique. ren s e i gnemen t s au
02.38.67.69.69 ou à chateau.musee-
gien@loiret.fr

le 15 novembre 1522
disparaissait anne de
Beaujeu. le 20 juillet 1952
ouvrait le musée de la
chasse à tir et de la
fauconnerie, à Gien.

culture. Les trois salles d’exposition du château-musée seront visibles jusqu’au 30 septembre. photo e. p.

les apéros-concerts font leur grand retour cet été
le château-musée de Gien relan-
ce la saison des apéros-concerts
sur sa terrasse, avec six rendez-
vous prévus cet été.
moonbird, samedi 16 juillet. À 20

heures. « Géraldine Moonbird
offre un mix indie pop-électro,
rock et trip-hop, qui s’allie au
trimbe chaud et généreux de sa
voix, inscrit le château-musée.
Elle est accompagnée à la basse
par Thierry Cohendoz. »
twangy & tt, samedi 23 juillet. À

20 heures. « Trio à quatre de-
puis deux ans et demi (guitare,
harmonica, contrebasse et bat-
terie), le Twangy & Tom trio dis-

tille son rockabilly blues de scè-
ne en scène. »
Brins zinc trio, samedi 30 juillet.

À 20 heures. « Trois vieux bris-
cards interprètent leurs chan-
sons. Avec Hervé Lahousse
(chant et guitare), Freddy Pothè-
que (chant et basse) et Ér ic
l ’Heudé (chan t e t pe rcu s -
sions). »
leslie lewis trio, samedi 6 août.

À 20 heures. « Leslie a été une
chanteuse vedette avec le Cleve-
land Jazz Orchestra, le Pacific
Symphony, le Jazz Tap Ensemble
et elle s’est produite avec les
membres du Duke Ellington Or-

chestra. »
Gungacel lo amrofel , samedi

13 août. À 20 heures. « Gunga-
cello, habité par les mots et la
musique du Corcovado, est
composé de Ska Benzakoun
(voix et violencel le) , d’Ér ic
Amrofel (guitare) et de David
Georgelet (batterie). »
alfred massaï, samedi 20 août. À

20 heures. « Frédéric Aubry est
un auteur, compositeur et inter-
prète originaire de Besançon. Il
compose et écrit à l’instinct. » n

èè pratique. tarif : 5 euros. possibilité
d’apporter son pique-nique. sur réservation au
02.38.29.81.43.

musique. elle se fera entendre sur la terrasse du château-musée. archive


